
Eté 2024

Allons-nous tout devoir recommencer?
epuis deux ans, le GAB IdF a choisi d’être l’oreillette qui 
souffle à l’oreille des parlementaires pour les aider à 

comprendre l’Agriculture Biologique et mesurer ses vertus. 
L’objectif étant qu’ils aient le réflexe «Bio», lorsque vient le 
temps d’agir. Un nouveau gouvernement est à venir. A l’aube 
d’une nouvelle PAC et d’un nouveau PSN, allons-nous devoir 
tout recommencer ?

La Loi d’Orientation Agricole est passée à l’Assemblée Natio-
nale, le Sénat est censé statuer, qu’en est-il ? Egalim 4 était 
censée sortir avant l’été, qu’en est-il ? Nous aimons croire 
que chacun assurera le passage de témoins à ses succes-
seurs ou infusera « Bio » dans sa nouvelle mandature.

L’ITAB et l’INRAE l’ont rappelé au printemps, les bénéfices 
de l’agriculture biologique pour la santé, les sols, la biodiver-
sité, le climat, sont incontestables. (https://itab.bio/sites/
default/files/medias/fichier/2024/06/Quantification_Ex-
ternalites_AB_Note_4p_0.pdf)

Chers partenaires, institutionnels, collectivités, agriculteurs, 
faisons en sorte de ne pas perdre nos acquis. Comptez sur 
nous pour continuer d’agir avec vous pour le développement 
des filières bio locales dans les territoires ! 

Dans cette édition estivale de vos Echos, quelques-unes 
des actions menées par nos équipes sur ces derniers mois 
et quelques jolies perspectives de rentrée.

Bonne lecture ! et belles vacances !

Fanny HEROS, responsable communication

Bioréflexe à tous les étages
Depuis le mois de mai et jusqu’à novembre, la cam-
pagne Bioréflexe initiée par l’Agence Bio bat son plein. 
Les groupements du réseau FNAB sont mobilisés pour 
que l’achat de bio devienne un achat réflexe en pleine 
conscience.

En bref

Retour sur
«La Bio sur un Plateau»

Le 20 juin, le GAB IdF proposait un petit déjeuner presse, 
motivé par la sortie de l’Observatoire Régional 2024 et la 
stagnation historique de la production Bio francilienne. 
L’analyse factuelle de Myriam RAFRAF et Marie KU-
LICHENSKI, auteures de l’Observatoire était illustrée et 
commentée par l’expérience de nos producteurs bio té-
moins Thomas LAFOUASSE et Carine THIERRY. 
Retrouvez la synthèse des échanges ici : https://www.
bioiledefrance.fr/la-bio-d-ile-de-france-prouve-qu-elle-
existe 
Le replay est disponible ici : https://www.youtube.com/
watch?v=w8tKbf9OVKI.

Collectivités
Objectif Zéro Phyto sur les AAC

L’Agence de l’Eau Seine Normandie soutient les collecti-
vités compétentes pour la gestion d’aires d’alimentation 
de captage, à travers un dispositif de Paiements pour Ser-
vices Environnemetaux (PSE). L’objectif : accompagner les 
territoires d’aires d’alimentation de captages à la mise en 
œuvre de PSE visant la réduction de l’utilisation de produits 
phytosanitaires. Le programme «EAU & CLIMAT» 2019-
2024 prévoit un financement jusqu’à 100% pour les PSE 
et 80% pour les études ou l’accompagnement.
Contacter le référent de la direction territoriale présente 
sur votre territoire : dheilly.gaetane@aesn.fr

Bio local aux villages olympiques
Grâce à l’entremise du GAB IdF, Cqfd, la Coopérative bio 
d’Ile de France et Biovor ont été sélectionnés pour ap-
provisionner les villages !
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Aides
Soyez les premiers alertés 

Le Ministère de l’Agriculture et de la Souveraineté Alimen-
taire déploie dans le cadre de la Planification Ecologique 
un ensemble de dispositifs de financement accessibles 
aux fermes bio, gérés pour la plupart par FranceAgriMer, 
mais aussi pour certains par l’ADEME, la DRIAAF et les DDT. 
Ces appels à projets, guichets d’aide... ont été ouverts au 
printemps et se poursuivent par vague et par thématique, 
sur la base du premier arrivé, premier servi. L’objectif : ac-
compagner les fermes dans la transition agroécologique 
ou les plans d’urgence. En quelques jours, parfois quelques 
heures selon la demande et la taille de l’enveloppe, le dis-
positif est clos. 
Nos conseils : • Restez à l’affut des Flashs Info du GAB IdF. 
• Surveillez le site https://agriculture.gouv.fr/retrou-
vez-tous-les-dispositifs-daide-de-la-planification-ecolo-
gique-pour-lannee-2024 
Et pour connaître les aides auxquelles vous êtes elligibles, 
contactez Claire Dennequin (c.dennequin@bioiledefrance.
fr), muni de votre coupe-fil (l’adhésion 2024 au GAB IdF).

TelePAC, l’accompagnement qui paye

Comme l’an dernier, le GAB IdF a proposé un accompagne-
ment individuel à la télédéclaration PAC*. Un total de 39 dos-
siers accompagnés, dont certains producteurs qui avaient 
déjà sollicité le service l’an dernier. « On a eu aussi des 
nouveaux installés, explique Claire DENNEQUIN, Conseil-
lère Aides et Réglementation, notamment en maraîchage. 
Ils pouvaient bénéficier de l’aide couplée maraîchage et de 
l’aide Jeune Agriculteur et étaient en recherche de conseil.»
Difficulté majeure rencontrée cette année : les délais 
d’’instruction des nouvelles aides à la conversion contrac-
tées l’an dernier et des aides MAEC eau « bio». «La dé-
claration 2024 ne pouvait pas être faite, sinon ça écrasait 
PAC 2023 et les échéances arrivaient. Avec du dialogue 
avec les DDT, beaucoup de pédagogie auprès des produc-
teurs, ça s’est bien terminé pour tout le monde.», conclut 
Claire. *Service gratuit pour les adhérents et 150 euros pour 
les autres.

Réseau
Les Tours de Plaine

Les visites de ferme entre producteurs sont un moment 
d’échange concret sur les cultures à un instant T : «à 
chaque période d’évolution des cultures, il y a des choses à 
dire», explique Claire BARLET, conseillère Grandes Cultures 
et élevage. Ils sont réalisés avec le soutien de la Région 
Ile de France, de l’AESN sur les Zones Prioritaires d’Action, 
de Terre et Eau et, selon les thématiques, en collaboration 
avec des partenaires comme Gatichanvre pour évoquer la 
filière chanvre, ValFrance pour échanger sur les perspec-
tives filières des cultures d’été, Aquibrie ou Eau de Paris...

Les Tours de Plaine permettent aux producteurs de se 
situer par rapport aux autres. «Les agriculteurs bio n’hé-
sitent pas à dire ce qu’ils ont raté - j’ai semé trop tard, les 
corbeaux ont tout mangé !, illustre Claire BARLET. Expliquer 
ses erreurs permet de faire avancer le groupe ensemble, 
au lieu de faire les mêmes erreurs, chacun dans son coin. 
Et quand on a essayé quelque chose qui marche, ça crée 
une émulation». 
«Sur le tour de plaine sur les cultures de printemps que 
j’ai animé à la ferme de Rouillot, explique Fritzner PIERRE-
LOUIS, conseiller Grandes Cultures, les 10 producteurs (8 
BIO, 2 conventionnels) ont été heureux de voir que mal-
gré la météo, le colza de la ferme visitée était très beau, de 
même qu’un blé implanté tardivement. Ils ont retenu des 
adaptations à faire sur leurs propres fermes pour les pro-
chaines saisons».

Les Tours de Plaine sont aussi un bon moment pour 
échanger sur les débouchés, les marchés, les filières, la 
valorisation, les prix, la transformation, les aides. «On parle 
technique, mais on va aussi faire le point sur le système 
complet de la ferme. Et puis on crée du lien sur le terri-
toire», conclut Claire BARLET.

Vos rendez-vous agricoles de rentrée

Du 19 au 22 août : tours de plaine maraîchage dans 
toute l’Ile de France avec Ernest HENG
Septembre : réunions des territoires orchestrées par 
le pôle Agricole (dates en cours de calage) : réunion 
entre agriculteurs bio d’un même territoire toutes fi-
lières confondues avec un focus cette année sur la  si-
tuation de l’AB en IDF.
Et reprise du programme de formations

Technique
Les analyses de sols : coup de boost aux 
cultures

Entre mars et avril, le GAB IdF a accompagné 22 fermes 
bio dans l’analyse de leur sol : 14 en maraîchage, 7 en arbo-
riculture et viticulture, 1 en PPAM. En pratique, le conseil-
ler du GAB IdF vient sur la ferme, réalise les prélèvements, 
les remets au laboratoire partenaire Aurea, les récupère et 
assure leur interprétation et le suivi de la ferme. « L’idée, 
explique Ernest HENG, conseiller technique en maraîchage 
au GAB IdF, est de donner à l’agriculteur des outils pour ré-
pondre aux besoins des cultures, à travers une fertilisation 
ou un apport d’amendement adéquats, en fonction de ce 
qui est déjà dans le sol, des pratiques de la ferme (asso-
lements, diversité des cultures et rotations), et de ce qu’il 
est possible de faire en bio ». Au total, 63 prélèvements 
ont été réalisés. Le coût de l’analyse est porté par la ferme, 
l’accompagnement est gratuit pour les adhérents.
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Défier les bonnes pratiques...

Les «Défis FAAP» (Foyers à Alimentation Positive) sont 
presque devenus une expression du langage courant. 
4ème saison pour Grand Paris Sud, 2ème pour la ville de 
Paris. Le nombre de foyers impliqués pour changer du-
rablement les pratiques alimentaires sans se ruiner, est 
exponentiel et la formule de plus en plus rodée... au point 
d’inspirer d’autres publics pour du teambuilding.

«On fait de plus en plus de défis à Paris, analyse Christele 
GAUDNIK, chargée de mission alimentation. La formule mini 
défis* expérimentée à Grand Paris Sud s’est étendue à tous 
les défis franciliens et a été adoptée au niveau national par la 

FNAB, pour constituer une formule plus ludique, renouvelée» 
Grâce aux mini-défis, «la dynamique du changement d’ha-
bitude prend mieux, ajoute Christèle GAUDNIK, qui n’a pas 
hésité à utiliser ses collègues comme cobayes en organi-
sant un challenge d’équipe. L’aventure qui a couru sur plu-
sieurs semaines, s’est révélée être une excellente activité 
de teambuilding.

Entre Paris et GPS, une centaine de foyers ont tenté l’aven-
ture cette saison. A la clôture, les familles, toutes ga-
gnantes, ont reçu des produits des «Moissons d’Emeline» 
et de la Ferme sur l’île, fermes qui avaient accueillis les vi-
sites incluses dans la «formule» défis FAAP. 

Pour la saison prochaine, Paris 20e et 15e ont lancé le 
recrutement des foyers via leurs structures relais, Paris 
19e cherche une seconde structure relais. De nouvelles 
aventures à suivre donc ! Et pourquoi pas des demandes 
d’autres acteurs ;). Contactez Christèle GAUDNIK : c.gaud-
nik@bioiledefrance.fr

* Challenges sur l’alimentation durable, la lutte contre le gas-
pillage,... pour faire gagner des points à son équipe.

Faisons 
table commune

Le GAB IdF a été sélectionné 
pour intégrer le projet sou-
mis par Tables Communes 
(ex-Siresco) dans le cadre de 
l’appel à projet «Programme 
de sensibilisation aux fruits, 
légumes et produits laitiers 
biologiques franciliens: de la 
terre à l’assiette » conduit 
par France AgriMer: 
« Nous allons intervenir au-
près de 16 villes membres de 
Tables Communes, explique 
Clara FAHD, chargée de mis-
sion Alimentation au GAB 
IdF, 30 enfants par ville bé-
néficieront d’une animation 
agriculture et alimentation 
saine et durable et d’une vi-
site pédagogique de ferme 
bio et d’ateliers de transfor-
mation».

Dans les tuyaux 
Fermes ouvertes 
dans les territoires

Dans le cadre d’un projet col-
lectif soumis à l’ADEME par 
Agrobio 35, 6 GAB dont le 
GAB IdF proposent 54 fermes 
ouvertes, destinées au grand 
public, aux professionnels de 
l’alimentation, aux acteurs re-
lais, aux élus.
L’objectif : renforcer les liens 
entre les consommateurs et 
les producteurs Bio dans les 
territoires. 1/2 journée par 
visite de la ferme, avec l’ani-
mation par le  GAB d’un ate-
lier dédié au public.

Le GAB IdF recherche 3 ter-
ritoires pour organiser 3 vi-
sites de fermes par territoire 
L’ADEME prend en charge les 
2/3 du financement dans le 
cadre du Programme National 
Alimentaire. Le reste, environ 
5000 euros, est à la charge 
des collectivités accueillantes. 
Les fermes visitées sont ré-
munérées. Premiers déclarés, 
premiers servis. 

N’hésitez pas à vous mani-
fester auprès de Clara FAHD
c.fahd@bioiledefrance.fr

Retour sur
Manger Bio et Local à l’école

Sous l’impulsion de la Ville de Paris, le GAB IdF accom-
pagne les Caisses des Ecoles (CDE) vers une alimentation 
bio et locale. Ces 6 derniers mois, environ 750 élèves ont 
bénéficié du dispositif.

«La première année, il a 
fallu créer du lien»., ex-
plique Michel CHOURABI, 
chargé de mission Ali-
mentation au GAB IdF. On 
est passés de 4 à 9 CDE 
volontaires cette année. 
«Celles du 10e, 14e et 19e 
ont été très motrices, ana-
lyse Michel CHOURABI. 
Elles ont accueilli des for-
mations cuisine menées 
par le chef Arnaud VEYS-
SIERE et des cessions col-
lectives de sensibilisation 
à l’alimentation durable.
Un temps a été dédié à la 
règlementation en restau-

ration collective pour toutes 
les personnes liées de près 
ou de loin au sujet: agents, 
animateurs, personnel des 
bureaux...» 
De janvier à mai, 60 per-
sonnes ont été formées 
à cuisiner bio local et 30 
animations en classe ont 
été menées. Une visite de 
ferme à la rentrée doit clô-
turer l’année en beauté.  

Preuve que ça fonctionne, la 
ville de Paris a acheté 617% 
de denrées bio locales en 
plus à la Coopérative Bio 
d’Ile de France en avril !

La Métropole du Grand Paris, aussi ! 

Un accompagnement similaire est conduit par Clément 
TOURNIER, chargé de mission alimentation, avec les 8 com-
munes lauréates de l’appel à projet ‘Restauration collective 
bio et local de la MGP. Ce sont 300 agents sensibilisés à 
l’alimentation durable, 17 projets de lutte contre le gaspillage 
portés, 8 formations en cuisine, 15 réunions de sourcing, 2 
marchés à destination des producteurs locaux...



un support réalisé grâce au soutien de 

Agenda

La plaquette

La Bio en campagne... sur les réseaux

• De mai à novembre : campagne Bioréflexe (visites de ferme, 
production d’outils de communication et événementiel)
• Des Rallyes de territoires pilotés par Bénédicte REBEY-
ROTTE, Responsable Développement des Territoires, 
s’organisent pour les collectivités : rencontres et visites 
avec des acteurs filières et des agriculteurs.
• 24 septembre : sensibilisation à l’alimentation durable 
pour les publics précaires, avec Paris Saclay.
• 4 octobre : réunion du Comité Régional de l’Alimentation 
de la région Ile-de-France : des acteurs des filières alimen-

Avec le soutien de ses partenaires, le GAB IdF propose deux sé-
ries de vidéos que vous retrouverez jusqu’à l’automne sur les ré-
seaux sociaux :
• Avec la DRIAAF, «Qu’y a-t’il dans mon produit transformé?», une 
série qui met à l’honner 5 producteurs et productrices qui racontent 
la vie d’un produit du champ au rayon du magasin. 

Des videos pour des idées hautes 

Du printemps à l’été, le GAB IdF a accueilli des stagiaires sur les 
différents pôles, avec des missions tout à fait concrètes et utiles. 

Rafaël a accompagné Pierre-Alexandre FROMENTIN, chargé de 
mission Alimentation, dans la conduite d’une étude pour l’Orée de 
la Brie. «C’est ma meilleure expérience professionnelle, avec une 
finalité atteinte. J’ai acquis des compétences techniques et trans-
versales dans une logique opérationnelle. L’ambiance est top, bonne 
intégration dans l’équipe, des gens ouverts, un milieu riche et des 
échanges sur plein de sujets. J’ai progressé professionnellement 
et je dois encore progresser sur la méthodologie. Merci à Pierre-
Alexandre et Céline». Sa suite : master «urbanisme et développe-
ment» à Brest avec un mémoire sur le sport et un stage dans le 
domaine du sport.

Julian a suivi Céline SANTOS NUNES, Directrice, dans ses missions 
politiques et les travaux sur la Loi d’Orientation Agricole. «Une ex-
périence agréable. J’étais proche du monde agricole, mais pas du 
bio, aujourd’hui je suis convaincu par la bio et je trouve ça fou qu’on 
soit si peu au courant de ce à quoi la bio sert. J’ai compris que tout 
se complète : on ne peut pas changer l’agriculture, si on ne change 
pas l’alimentation. Le GAB IdF est le couteau suisse du bio. L’équipe 
est formidable, avoir un métier qui ne se ressemble pas chaque jour, 

Stagiaire au GAB IdF : un échange de bons procédés

c’est une chance. Merci pour toutes ces choses. 
La suite : droit viticole au départ et opportunité 
en droit des affaires. Je ressors grandi de cette 
expérience.»

Zoé, stagiaire au Pôle Alimentation sur les dé-
fis FAAP : «J’ai apprécié la variété des actions 
(terrain, bureau, visites de ferme, animations...). 
L’ambiance est super, c’est un métier passion 
pour l’équipe qui se ressent. Merci spécifique 
à Christèle et au pôle alimentation. Je me suis 
confortée dans le fait que l’alternance bureau / 
terrain me convient. Point négatif, 6 semaines 
c’est un peu court.» Sa suite : M2 l’an prochain.

Margot, stagiaire au Pôle Communication : 
«mes missions transversales m’ont permis de 
voir toutes les missions du GAB IdF. Le milieu 
agricole m’était peu familier, j’étais sensible à 
l’alimentation par mon parcours personnel, 
mais j’ai apprécié en apprendre davantage et 
concrètement. J’ai appris avec l’équipe «com». 
Il y a une vraie diversité de profils dans l’équipe 
qui font la richesse du GAB IdF.» La suite : Mas-
ter Affaires publiques et représentation des in-
térêts de Sciences Po Bordeaux.Restons connectés :

taires, amont et aval, des consommateurs et différentes 
institutions œuvrant dans le domaine de l’alimentation 
rendent compte sur la mise en œuvre des outils de la poli-
tique alimentaire en Ile de France.
• 5 octobre : 3ème rendez-vous de la santé, Savi-
gny-le-Temple 
• Novembre : séminaire des collectivités et des acteurs de 
l’alimentation et des filières Bio (Save the date imminent !)
• A venir : la déclinaison régionale des Assises Nationales de 
l’Alimentation, portée par le Conseil Régional d’Ile de France.

• Dans le cadre de la campagne BioRéflexe portée par l’Agence Bio, le GAB IdF a réalisé 5 interviews de clients, 
consommateurs de bio et d’acteurs de la distribution. Elles sont diffusées cet été et le seront encore dans le cadre du 
Séminaire dit des collectivités et des acteurs de l’alimentation et des filières bio en novembre prochain. 
• Et si vous avez encore des doutes sur les bénéfices de la BIO, voici un petit clip : https://www.youtube.com/shorts/
nCaJLz2tb6w (produit par les collègues de Nouvelle Aquitaine)
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